
L'AS S 0CIATI QN

'.cettei; mais si leur existence exerce
agson effet propre une actiondélétère,
te maladie n'est pas cependant incu-

rable: elle a ses préservatifs et ses
remèdes.

Que faut-il donc faire pou,. neutra-
liser l'influence pernicieuse dont ces
rassemblements sont le foyer ? Les régu-
lariser, y propager les saines doctrines,
gagner la confiance des travailleurs pari
la justice et par la charité, ménager
leurs forces, introduire parmi eux les
institutions qui ont pour objet d'encou-
rager l'épargne et de faciliter les prati-
ques du christianiisme.

AU LECTEUR

Notre oeuvre, qui a à comlbattre
l'indifférence d'un grand nombre,
a reçu l'apprlob)ation et. les encou-
ragemients dIe plusieurs hommes
distingués dlans le cler'gé et parmi
les laïques. Des félicitations nous
sont venues un 1peu(de tous les
côtés, quelques -unes arroij>a qflesi èé,,
de, /)«1flCl( 1< l/JOl/(>defl equi
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il faut qu'il touche, sa paye à la fin
de' la semaine, et ce n'est que juiste :
les besoins de l'existence ont dqs
rigueurs qui nVattend ent pas.

A toutes les dépenses nous fai-
sons face, Dieu aidant, avec des
ressources pu?-emient per-sonnelles.
Nous avons risqué, nous risquons
tout un avoir à n~ous avec l'espoir
que nous conservons toujours de
trouver parmi nos compîatriotes un
nombre suffisant d'hommes dispo-
sés à soutenir l'entreprise d'un
journal étranger ,aux\ luttes des
p)artis, qui entre dans la presse
conmme missionnaire die la j ustice
et cie la vérité sociales commiiani-
dées par le Décalogueetenseignées
par' l'Eg.ilise, et qui soumet. à l'at-
tentioni publique mie foule de ques-
tions (le la pluis grande imp)ortance
et duî plus haut initérêt, que les
journiaux (le p>artis, tbrýieèînenit dis-
traits par leurs coilnoats qîtdiieis,
laisseiût îapperciues oiu ne trait ent
que legc'eineut.

avez entreprise, et je soàhaite cide tout
mon coeur la, voir réussir' L'étude des
questions sociales est bien peu a. l'ordre
du jour ici; puissiez-vous es faire goûter,
etdfgexvr ce travail si intéressent
et si utile> les intelligences d'élite qui,
Dieu merci, ne manquent pas. Vous
ferez là une oeuvre importante, car sur
le terrain intégralement catholique où
vous vous placez clans votre programme,
l'étude des questions sociales ne peut
qu'être bienfaisante, miais vous avez
besoin de courage, de dévoûmient. ':t sur-
tout d'ýii(l ec ctiin e vraie. Vous l'avez
déJa. remnarqlué, je crois."

ACCUEIL DE LA PRESSE

Nous lisonis(dans le Ne éir- YOrk
('a;ida, notre frère jumieau, puis-

qu'il est né en même temp)s que

L'AsswitiÎ/et d'un même souiffle

patriotique

N ou-, vetu >ns de recevoir un Journal

iiistructif et fort b ien itlxuWt<U

quii a poU tlirectellr-pro[)riétaire M.
P.Massi ai.( eJp i-vital sein 1 de se dgae

tout à ftaitles pecuptospolitiques

due i)titi 1foui- ne traiter (iiie (les ues-
n'ajoutait pas bel>eUol) p a leur-l11I dléçufs ti<s<lta lecaeàlu éie

charme, ce qui l1'aj0ulitit1 iel a t'Il DOLLAR, 1un1seuil î)o.,L.\ 1: p)oul'i, S'il l'este' lants (u pi*î ai tiltle itipata,
*.-ereCI 11, Ias mib~neuît etu e aimée. ti<u oî~Ûî,qui non ~e a se'às

néanmoins, eni toute fr-anchise, 1101us ('est si p)ei ! En vérité, I )11 p'1îitn' atliuse, h' in~î jo urtal sériux

ne pouvons pas dire que ces sous- ie (le 1lnest rien ; 1>1)11Vle 1 l mt 1* t hitI)t l'îles*iiiposera i1 Vitit I

eritios 1avé n uot trouivé n111q-e (c'est :2 du&î u ''-~ <~- etteu litie ua sut 'raisonitlt'

insensib le. namis )U ii.tn l
Bien cordlialemient, nous i lleer- etit M ~~?lerci aut X'11- Y1 u-k- (jt1ilw/Ilyu

cions lsllsles es(lu1i mlsOlIS ttsentent lun lai ital con.sidcu'ahl i dl~ ~ nIsievrons1l5taire c mit î'

p)avé avec un tel emipres.semient le u l rprt h'n tt n -claiuieiiieit Il nosleeupa ie

prix (le l'abonnement, uommne aussi prise. pré'senîtatio>n t olite spéeciale.
toutes celles qui ont i en vuu Nusn ini*<'s a ur

accepter LA~omiu chose à nos lecteuirs qute (de voui- Un atrie cnrèeîes litats-
En somme nous avons adressé loirlbien nlous payer chacuin, il Unis, le ( auihwpblié -à Saint-

l)eaucoul) plus d'envois qtue îlouS l'avance, le prlix d atltoiiiteinient(1d'un I>aid,-Miînnesota, thit <l'ue pierre
n'av ons cui (le refus. C'est un résuil- <In. Comme, on le voit, .la mesur ItXcus t osslee C

tat dont nous avons lieu d'être (le nos0xignce est assez mod(este, termes
satisfaiit, puisqu'il doit b)ien l fOUS et. no)tie( (leifande assez légritilme. D Iepuis la publication dle notre der-
être permis maintenant. (linscrire t nier ~ le g<"ie littéraire cania-

sur nos listes (l'al)ollIés les n s m lns excellentsîîaîsu donntlé nissanice a

(lspersonnes qui,ap)rés trois nnumé- triotes notsa adressé, il y a qulel- let nueu orax
ros publiés (le L'AXý.,o(li, ne litesJUCotit's le témuoignlage suiivant ;Il L'uitibo(it la vie àiun i iteuil jour-

nous ont pas encore signalé leur aiit.î î1'n u analiste de Quélîc, M. Philiîppe Masson.
L-Il a vui le -u dans Qlélîe inmêue, et

refus. A toutes ces pecrsonnîes Inouis "9jîle . SOUS le titre de I llAssociation ", il est

répétons (le tout coeur le cri le la 1» lur testiié, à ser*vir t 1'trgauîe aux sc(é
reconnaissance ME I Je vouis envoie S[.0O pour init tiivrierS 1t à traiter tl(tIone oi

Et nous ser'a-t-il p)ermuis dle faire il<iiîiiità LA<g ij,.tiquîe.

appel a la lbourse Cde nos abonnés ? "Vtejura,<'nuoî'eu tt, ýiina~Wiusljeduî )ltî

Nos lecteurs le savent :nons avonus "le parai'tt It >dii~tlUC< d'a>t ltraits. Lat US lutitre t le <juj<, b

acheté, (lès le débuit, 'un mlatér-iel I<es>i >~~iiiest S()Il v'putatif test tuntanicien el dn

~~~ à(ls esin ecoe luS gIaLltîlset td'aiî l e an-i iuîfc Mail, M. .Juù(tcqes
<'imprimerie.C'est donic un wcci anît plus grands, qu1'ils stint gîe'îe-lueu.Il paairndeux fois par
neuf qune nous avons ouvei-' et o(ti tent moinsSentis.~

.dep)uis ffl u n 111mois f'ournit o (e "Sanls solliciter l'ageîic e tcvotre - Le 0(,.oeo it-Mîlullu pandi'ti tr

l'emploi alnun per'sonniel d(tbutl-
qjues membres étiaient victimne-,
d'un11 chônmao'e forcé. Nous aoî
été lheureu-x de voir (que l'ouver-
turecle notre atelier leur apportait
le secour's Providentie1 ldésiré :du

travail, un salaire régrulier, le con-
tentemenit au cmur, la ré jouissance

dans la ftinille. Dieu soit béni1
Sait-on Cecique coûtent l'établis-

Sement d'une imprimerie et lntoni-
dation d'un journal ? LTn matériel
ne se prêe ni ne se donne. Le
loyer du local a (les - échéanices
inflexibles. Les fourmisseurs die
toute nature' n'z acccl)telit uèrie

<l'utesraisons que celles le l'ai'-
gent comptant. Quant Cà 1'ouvrieci

*qui est l'un des nîerfs (de l'entre prise,

,j (<>IIl1Ll, JO1<1fe~rai un
pagt 'l la publlicationi.

" Votre1

tdevoji'rtd'en pro0

totn è'u

ui ii it tI xc'lI.'ttedtispiositionis.

Nous lur soliaitouts a tous decux
vie (n .guie tet 1>1.1 >51>L',
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fEUVRE DU PIATIRONAEE
A l denanle [1' 1(115 li INCENT DE PAUL D;E

avonis fiaite (le lions1 accordler la
fiveur dle sa distinguée Collaibora-___

qules répond par uneo.lett,'b lontO . '-~iiiu

voici un extrait:
CC \<y<S ui'h<>iore i iaucup ii \Mon<si eur',

demasdant de C<oe elc i<u ouî'mcil. < < lleîî prît ~tis depuis quelques
demanami deiées 1)11<' etlournal.vrtarlu Pacronag-e Sudint-

je le ferai volontier's, lnis 1hIltS !J'a i îe'î.<ePuld mîcrîilt ,aîo

bien peu d'avoir fort peu dle temîps a miîent lécsiot acoiistriuctimn iiiimlilttt
colisac-ciei' et ce genre de travatil qiui, ,Je d'n Iip'l lil(ýp)leIU eon f
VOUtS liU'asuremeplitiiutIut îeuoup.i 'îîst itititn. -'tî'uvt'e est mpauvre, elle 1 'It

Néatnmoins, *Je vais il'eftli'cer de répOn- 'uîîîeuii 'veî fixe. depuis 30 ans, elle s
cire t votre désir. sout.h',ît t ps'tet.parlat chitrt'pbliqu

"'etUne granlde tâhele, que vous (lui lie lui aL Jaminis fî dufaut. C'est à

cette même charité que nous voulons nous
adresser encore dans le besoin' prýsênÈ
L'oeuvre est connue, appréciée et'aimée, en
faut-il davantage pour'nous donner confiance
dans le succès de notre entreprise ?~

Trois moyens d'aider à la construction
de la chapelle du Patronage sont offerts
atux personnes charitables par le comité:

Io Souscrire une somme (le cent piastres
payable eni quatre années .; vingt-cinq
piastres par an.

2o Prêter sans intérêt une somme d'au
moins dix piastres. Le comité s'engage à
remnbourser chaque année cinquante bons de
dix piastres,désignês par le sort, à dater (lu
jour (le la bénédiction de la chapelle.

3o Faire au comité l'aumône (l'une sonmme
q~uelconque si minime qu'elle soit.

En reconnaissance, le comité offre aux
coopérateurs les avanitagYes suiv-ants

Io Aux souscripteurs de ý8lOO.OO, l'ad-
mission à la participation aux oeuvres (le la
congrégation (les Fr-ères die St-Vincent <le
Paul. Cette admnission leur dîonne droit aux
iiiçItll<inces suivantes: une indulgenice <'unt
ani le jour où ils Sont adhmis à pa;rticiper' aux
oeLuvrIes dle la conrég~atio une iindl<ei'e

plénière aux fêtes d (e -Jsl, (le St.-

Vincent dle Paul, (le l'1 iîaculée Conicep
tion,à la clôture (le leur retraite annuelle,
et à l'article de la îîîort, et unle messe par
seimaine, penldanitcinîq annlée, aà dater de la
belitaion <le la chl;tel..

)o :AuX preéteutrs <le - I0.0?) au iltoîn-

unle ltesseV par miis, ju isqu'tau co mplet temu--

boI ' îseillei lt <le I<uî

3( \AuX1i1tni ta tu i-.-ý qui tenit iii un

au nitînt' eh t< e piourIla elnI u!itle

la( uhapelle. unie iloluil îicî'de I ojou rs pitur

cliaque autiimie et huliiesitou., les tr4)iîý

111lis ptilditùtc uinq <lcs

Pt ~ ~ ~~~c. <n èî4ciîtbc avatlta-rus, lus

iý bienfiai teuis <devrtont tairvle Iurt ni o

ti ecteiîteit et i lit 1ue* qut'el le dit trte

~tiiî<à t1.t. la ctIlstlructiion <le la chapelle.

2£ ces a va it;1ges particuliers il otinvielnt

jl outer les avanitaiges g'énéraux suivanits

L..a glo ire rendue a Dieu par le concursi--
apporte a àune oeuvre (qui a lpoulr premiler

but (le le faire connlaître et aunlierde
enfants pauivresquel assiste et itîstruit,
la <'loire rendlue à (an-inet le Paul
par l'érection <'une chapelle qlui lui seta
dédiée: la charité exercée en faveur (les
memb)res souffranits dle Jésus-Chirist ; etîfi n
la cooperation à l'oeuvre toute' chr<étienne -t-
patriotique <le l'eilucatiotî et de la iioralîsa-
tion <les, enfants pavrs pour les renldre

aptes à être <dans la suite dle leur vie dle
b)ons cirttiells ettde 1bons cito<yens.

cýest avec la plus g"ranlde confiance cil

<t t tr( vlaritfé. mn'<sieu r, tque le c< ni é %-()Us

adretsse cette circulaire, croyant que vous
seiez heureux de clîoisim arm les iît tyelis

qu'il vo(us ofreCelui qui vous Coli vie1ld ra le
mîieux po1ux rtii à rala ci îist-ttctioi dul
la chiap elle <lei' a die<u Pacrtonag'e. Lt
I eso iti en est si ureeittpe ecîîit voudrait

c<uiîiiuîerles t ravaux ;tu mtois dle iai

prochain 1. pourt i'éaiser ce désir sanls été1(-

C. -N.] bumiel, présîý"dcîîtgîé'l<elt

si ;étét-Vneî de Paul et, présidenit <hi

P.-E. Sîttith, chevalier <lu Saint-Sépulcre.
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